
Ami de. aIeligion etde la Ptrie.

p) PARTEMENT DES TERRES DE
LA CQURONNE.

conséquence de la translation du siè-
g edu Gouvernement à Toronto, avis

lebiiî est parle présent donné que toutes
commumciations destinées à ce départe-
eat de la part de personnes résidentes

dans le Haut-Canada, devront ci-après
être adressées au

Commissaire de Terres de la Couronne,
Toronto.

Les communications des personnes rési-
dentes dans le Bas-Canada, devront. être
adressées à

LiAssistant-Conmmissaire des terres de la
Couronne, Montréal.

9 novembre, 184:9.1

SOCIÉTÉ

ST JEAN-BAPTISTE DE QUEBEU.
SSEMBLEE générale pour l'élection

desoflioiers de a Société et pour adop-
tien des règlements aura lieu JEUDI, le
QUINZE novembre cottrant, a SEP I
heures précises P. M. dans la grande salle
de 'ancien HOTE L DU PARLEMENT.
Chaque membre devra étru muni du sa
carte d'adminsion.

Par ordre,
ULRIC J. TESSIElR,

Seerétaire archiviste.
Québec, 7 iovemîbru I49.i

..-.-
Axrjs Publiç

E Soussigné., ei conformité à u Acte
i ja<sê dans la dernière Session de la Lé-

giclature, a transporté le Buireau d'Eu ru-
itremen t du Comtté de Plet, en la >.

roisse de P1I-let.
J. D. LEi, .

Régistrateur.
l'tet Il Octobre 181.9.

UIE LA FA BRIQIJE, IIAUTE-VIL LE

I ENT de recevo>ir et nftre eni ventt-Un
petit lot de BEURR e!s e Townlships,

ill le qualité supérieure.
-AUSSI.-

Cha adelles mé:·ieninles île lIta ne-dle-lba--
do l eimm td.

·. de ]3î'liun.t l».
do. de Stearic do.

lluile iOlive et Lainpion •

Quîébec, 29 Oct. IS19.

Articles de Fantaisies,
l îS S iisii ès luit ru':upar l) laDs,'lcic

doi i irs. u assortiment conisidéra-
lAr:icles le Goût se compoant de

Porte-monnauiut en Nscre de Perle iunrt'té
rt argent, Ditto en Pa pir imàhé, Souve-
ir'ren Nar de perle ciselé suir n itld le
velours, B irses mécaniques, objets en
Alluâtre, E ventails richje', Braeltcs,
Agnifies., Livre île Prières richement re-
lies en] velours, &'., &C.

J. & O. CREIRMAZIE.
Qîuélbec, . jtluin 14i9.

Guitares Frangaises.
la maitufacture le ltussen et Duchêne,

à Paris, à Vendre par les Soussignés.
AUSSi.

Cordes françaises potir Guitares et
penn violot.

J. &. .CRÉMAZIE.

Québec, 4 juin, 184l9.

JOS GAUVIN,
No. 1. }ue La ]Fabriqle, Jlagte-Vjlle,

QUEBE(.

AYIS,

LES peisonnes qui désireraient itterdes
bancs dans chapellee M. M. de

la Congrégntioîi, pouiront s'adrésser à
A. DURAND.

Québec, S Oct. 1849. Trésorier.

VIN et PILLULES DES BOIS
du

PeosàZdent une saveur amère agréable, et égale à
celle d'un bon vin de Porto. ,

UYE3 PI1TRE la Bouteille de Pinte.
Le contenu d'une seule bouteille dure plus long-

temps et produit dix fois plus d'effet
qu'aucun autre remède en

usage.

IONCITOYENS. Médecrins, Hommes
%) de Science, Commerçants, Cultiva-
teurs, en mettant à votre disposition la meil-
leure médecine que 'Ihomme ait-jamais
connue, et pour un prix qui en couvre à
peine les frais de fabrication, nous pouvons
vous assurer d'une manière incontestable,
qu'elle n'a pas son égale, en valeur médi-
cale.

D xelnschimistes ont très bien re-Ji L'ae-tiîon de ces pi1 îles s'ha rmttontie avec
cnilii, que p tiAite, les pîlnits v-clledtio. des forpi n l e . ec
étolesdaitns leur état naturel, ont des pro- celle Ilitvii.El rtiient les fonciis
-.iétîl if seeq so ncepoît crétives. Les Pilules les Bois ont les

p 2èt X iti tire toutte opposée. nièiicmmsproîpriétés que le vin ; les for
Par la méthode haiutuem t emîîployêe ment un purgatif puissaînt, agréable et vé-

pour préparer les meines, (qui e i lé- g•ul.
butllitiini,) oi cet ex posée à lperdre par I'- Ces grands ett purineatocrr at forti-
vaporation uie partie d's propriétés IIédi.. ilt1 Viiet i s des scxe l Boa .e e-

viles, et de pls à produireenî îum ge ci't ,encor sur i il d amr maladiesque
tîimile ou ipIesqute ans ullet, ifaui t celles qui oit été sus-mennonnees.

bouillir enîsembulie les parties saines et nuisi- GUÉRISON D'UN CAS SINGUiLiEi
lles is litanies. DE DEiILITÉ NERVEUSE.

Il n'ent est pas aisi DU VIN DES 1301S. Piiladelphîie, 7 sept. 184-S.
Cet article n'est pas préparé pair ébulli- Di. G. W. Hlalsev,
tion et ilcontient ni imélasse. Ili réglisse, J -'rti l <le .ma femme a été gutéri'
mi atemiiie espéme l' de irop. Mais c'est le d'une terrilolemladie nerveu n, lit elle
vii -pr, -rit des pluites le. plus reuar- était ac'ablée depuis cingi; an'. Elle était
quables l i ipay, t de, principales plantes buekpeluis i didlliell à goiverner, que
exotiqui a hi moide emuInt, y comis le s crius qu'elle dovenait felle. Sou,
C EEISI E R SA UVA E uet la SALSE- sent elle s'-éveidlait un eriant :u milieu le
PAR au mllovein l'î,u11admuimple pp:-lauiit dias ns e et îdes mtises fi-
reil eumii pw , ii separe les prpnOls heses, couverte le sueur et entièrement
raieint md uanale , de cilles gmqu sont éîputiêée île faiblesse. Elle avait perdu

nutiles et retieit seule nelm t celles qui sonit pr'ue toutes se.' brces, et elle tremblait
eun harmo e vae le princip vital et 1'orga- continuelleet qu'il te luii arrivât quelque
is;tion humane' oic. rand lheuIlctr.

LV 'i des lîois etit une médecine inap-- lIle resta dans ce dépirale état jus-
préciable pour les 'eimittes : il est sutotî q.u'aul tmruois le juiLlet Ioù je lui procurai tue
fortemient recommadé contre ces ilifiri- bouiteille de0votre lin deM Bois eti uni loi-
tés auxquelles les femmes de constitution te le vos Piilules. Nuc t rouv-àmes que
délii;te snt i-i sujette . cela lii etuit d'unt gud mecouIr' ; j'eil is

C RA NDE IME)ECINE POUR LE achieter teore troi' bauieîlle, et olu t'a
PRINTE\lS ETPI'OUR L'ETE :il a la pis discontinu(Pe In prendre jutsqut'auujour-
propriété du rétablir ces indispentsabld's dhliui, <ltoiqu'elle se trouve laintali t Si

.nutialtis par lis poreset la Ipeaut, nomt- parhitem nt be, qute toi étautnen le-
liTs TA' NSPIRATION INSENSI-.quierre pas titi plus long uisage. Elle est
l L E S et de proe rer tut SA NG PUR. pr- persuiladée qtue uvotre excellente prépjiaration
iele ctiutrititito îluni tibonne sntieé. DaIs lui a ueIIVé la vii.

les emulrit., ('oin connait le VIN DES Je suis, ekc.
130IS, bono nome d'individîs ont coutt JOSEPH C. PAULDING.

L' A M E L A ELlM

me de 'en procurer deux ou trois bouteil-
le d'atrestr e demi douzaine; vers le
pretemps;pourfemployerdans leur famil-
le comme remède puriftrateur.-et fortifiant
afin dle s préserver de ,,naladies pendan.t
les chaleurs et durantt les temps où P'onî y
est le plus sIjet.

Son action sur le'santg est tellement mar-
quée, qu'il guérit toutes les ERUPTIONS,
CUTANEES, lesi SCROFULES, les
DA RTR ES RONGEANTES et les
ERISYPELES, sanis q'ttilen restela moin-
dre trace.'

Presque toutes les infirmités sont accom-
paginées d'un état maladif de l'estomac,
des entrailles et des organes sécrêteurs. Il
est de toute importance que les fonctions,
de ces organes aient leur cours, et que la
bile et les matières morbides disparaissent
de 'esîtomae, pour que LE VIN DES
BOIS a;i ss plus furiemient, et puisse pro-
duire ainsi ses résultats importants. Com-
tme il est absolument iécessa ire, avant de
cliîmencer à prentdre ditvin, de. préparer
le corps à ci subir tout Paction, à cet elflet,
il est absolument nécessaire, dans plusieursj
atladies, de prendre une ot deux doses.
DES PILULES GOMMÉ^ES OU SU-

CRÈES DU Dr. IIALSEY, 1

Au comamcemtent do:; ch,ders plî-
ieus persumws sont tteilte le maux de

tête, l'me faiblsse fiévreuse. et de tman-
que d·*uppeétd. Pondant l'hiver le Srrn aé-
prissiit et ,e charge de matières impures.
La poitrine es: surchargée de bile ; les
porie' le la peau se rétrécissent, et touts ce.S
accidents donniieît cours nux ifrrmii s-
nlitioltnées. La tntrisition idu froid auî
chaud exige un chiangement parailltle dans
les Iluides du corps et tut llibre exalai:oiî
par les pores. Le Viii et les Pililels du Dr.
H alsev rendent la nature capable dle ubir
ces vicisitudes do saison. Une ou deux do-
es île Pilules et l'emploi d'une seile bou

teille guérissent ces infirimit à', e.t donnent
etiroi ca isy stène la force le i <sister à 'in-
vari île la maladie pendant lété, et les
temps t nlubres.

Agents à MointIal :D. PICAULD,
W. LYMAN Co. JOlEN KINAN et P.
NOURRIE Trois-Rivières. Quîébec J.
MUSSON. Dr. MOREAi St. Jean.

EMNPLACEMENTS et taisois à vendre,
T'. A. PARANT, jr.

Quiébnec, 1 juin s ^19.

- A*]X T RY architecte, demeure niinit-
.J nint rue De5fosses, St tocl. viso t

visltieagsin îe menîs de M. T. Larivière.
Quiébec 29,ct. 1819.

D E P RiE.

UNz ENT où P i de la Rcligion ed de la Patric va recevoir une ittlsi on inouîvelle, résou à ne négliger aucun

L ~ ~eniîort pour lui donner une plus large place et uin rôle plus important aits la voie où il s'cet mainteuî depuis son originie,
'nous dirons quelques mnots -à ce ýujet. ..

Mal'gr 'accueil favorable qu'a lobenît notie Journal, dans ces deux années, nous nous trouvons dans P'impossibilité
de coiiiîuer plus lniiigtempjîs la publication de 1ntre euiille aux cobitions présentes.

A daier dl IS Février prochain, './Jnmi de la Rcligion ci de la Patrie, entrant dans sa 3c année, sera publié sous un format
ontsidérablement nraidi ; paraitra conmet actuellemtent les LUNDIS, MERCREDIS et VENDREDIS matin, et coûtera

QUATRE PIASTRES par ainnée, outre les frais le pote, payablle pîar semestre et davante.
Outre cette amélioration dans le format le notre journal, nous pllierons un PFeuilleton Littéraire sous forme de Pamphlet,

inséré dans le journal même, avec la pagiiation contiue, pour l'avantage de ceux qui désireront détacher cette partie littéraire
pour former ti volume.

Ce Feuilleton Littéraire sera intitulé: LECTURES AU SALON ; il sera comaposé le 4 pages, double colonne, à chaque
numéro, formant à la fim de 'année un superbe volume. de 6241. pages ou 1,24S colonnes de lectures.

Les matières qui composeront les Lectures au Salon, seront choisies cIez les meilleurs écrivains. On pourra juger du choix et
de la variété les matières en lisant le programme ci-dessous.

Une nouvelle déclaration le principes ie sera point iécesslire. Notre profession de foi est écrite depuis près de deux nnnées
sur toutes les pages de notrejournal ; pas une ligne tei s'en écarte, l'is tute ie la contredit. Soldats de la cause catholique et
sociale, trois mots font toute notre devise: la religion, l'ordre, la liberté ! Ces trois mots résument no s vux, nos convictions,
notre but. Voilà notre drapeau.

Nous serons toujours loin de voir avec une jalouse inquiétude 'élever ou se conserver à côté de itous, d'autres journaux mar-
chants sous la inèite bannière : nous les appelons le tois nos vSux, trouvant qu'on n'est jamais iii trop fort, i trop iomiibretx,

Soussignépendn à ses qfire la guerre à ce q ue nous appellerons le parti dimal, qin ne craimt jmuis, l, d'avoir trop d'organtes.

aimr et mi uie en gnral, qu'il vient d'ou- La littérature -aura une large part dans nos colonnes, car les lettres, a dit le prince de Ploquence latine

Quincaillerie et Ferronnerie. « Les lettres sont à la fois l'instruction de la jeuntease, le charite le Pavae avncé ,Poriemiient le la prospérité, la consolationu
dans la maisoni e-dtevat ocuptécei ptan. edel'infortuine ; elles nous amusent dans la retraite, ie sont point lplaces dans la société ; elles veillent avec nous, elles nous
Soi feotus î(le nia.-asui est aur niuitt il accompagnent dans mies voyages, elles touss uivent dans les campagnes.

uslureriuui'ott trouveira chez lui touts les efrets dont C'est done sous le titre mnodesta(le..: Lectures aie Salon, que nou insèrerons les productions de l'esprit en tous geires
rience acill 'esi ut e ttci et eoranhs d -l Religion, Économie Politique, Science, Jarts, Philosophie, i/orque ne, Littirature, Histoire, Voyages, c. &c. Rien n'y bles-
nterce, et laponuctualitsuye ,aulle lesliratiques era la morale et les bons principes. Un journal fraiiçais porwtit 'epigraplhe suivante que nous adoptons:
seront series, devront li mériter utte part du patr°"age public. .Il Comme les beaux anges de AMilton, qui puisaient la lumidre dans des vases <'rr

Rite LabriM. oe les jeunes personnes vienlront fi' notre Journal puiser ets enseignemenmts et cette
JOS. GAUVIN. é iducation séricuse quifont l'orgueil des mères et l'honneur les fameilles."

Québec, 25 mai 18-19.
Ce n'est pas sans motif que nous désirons répmande sur cette importante publication un intêrét uausi varié, et dont le prix <le

INSTITUT CANADIEN DE QUEBEC. nos deux publications ne permettent pis do nouts supposer une pensée le spéculation.
ES membres de 'Istitut sont respec- rOu ie saurait trop faire d'efforts piour répandre la bonne lecture auprès les classes laboieuses les villes et des campagnes;Stueusembent i nfitoés que, tour la classi- pu-affermir les idées religieuses que tout tend à détruire aujouurdl'huuîi en elles.fcation <es livres île lat Beibliothèqîue Equost Elesle repètons, ce n'est que par les bomnes publicatiotsque Pl'on pourra réussir dans cette belle et noble tâche.commncélePinrestoabli thèd'ex rqui e Nous faisons appel à toutes les persotes écilirées ; nous invitonss surtout la jeunesse catholique à nous fournir sa collaboration.Ctredencée ll'oniest obligé n'exir la roui Toute discussion sage sera reçue avec plaisir dans nos colonnes.trée de tot, les livres qlui solutentre leuirs

mlainsdepuis plus d'un nois.-Ces livres Staislas Drapeau, Propriétaire.
sont en nombre considérable et il est de la Québec, Octobre, 184.. .u
Plus grandeimportance qu'ils soieLnt rap- 0CNous prévenons les personnes qui désirent jouir les avantages du la nouvelle publication, de s'abonner avant le 18 février
Portésimmédiatement. prochain, car après cette date il sera impossible de procurer aux nouveaux abonnés le Feuilleton Littéraire, le tirage étant lindité.

EDMOND LANGEVIN, Ptre. Nous autorisons nos Agents à prendre des abonnuements polur l'espace de temps qu'il y a à parcourir d'ici au prochain semestre, à
Bibliothécaire 1. C. Q. raison d'un chelmu par mois. Les conditions actuelles d'abonnement expirant tuu 18 février, il nufs est inmposutible nde senouveler

Salle delecti e, 8 oct., 1859. riu d'accepter des abonnemntsil pour le nième prix au-delà de ce temps.

L'TUflES CNTIENFORAINES.
Martie Nicols Fourrnir, de la Condamine,

équ de Mti onIlier.
lIIippolvte Violeau.
La main dc 'Esiod .
Le Cardiinl Na tirv.
Etat religieu. idu ionde,
Lt lugiqile et les inits sur le., imaximes gal-

, lictlue ,
lioge de Chiaris Noier.

De l'ét t et de l'avenir îe la nmusique et dje
linfluiece sur les mo:urs diiupeuple.

ETURS PHILUSUPRIQUES.
De Pimpossibitié dt hazard dans les chose.4

le ce monde,
Roger Bacoti,
Le pîeupîîle,

ETUDES POLITIQUES.
Eisaid'hii:ire parlementaire de la Grando

Ilretsnue,-Willi am Pit,
La Jeuntue Irlarde et la dernière agitation

Les Polonais dans la ltévolution européen-
tue,

ETUES fl'E00NflMIE SOCIALE.
De- llospiceS,
Conseils d'un grand père pour l'éducation

île ses pletits.fil 's
Des caisses iEuyargries,

VOYAGE2.
SciSties de voyages i!atua l'Aitériqutit i sud,
Vouyage utuitè re uMrqluette ait i'uississipi,
'Vygeset recherches entEsvjîte.

Vos'ugv archolougique à Niniv.e,

ETUDES SUR LE MOYEN-ARE.
Excursionil n îugog,
Eîitudea suti-n'u~atiitie

LITTERATURE.
Uri dranmeîle la Chouannerie ; épisode de

1794..
La cloche du martchanud.
Un rèvîe île limlpüéiutice Josépbine.
La cathédrale le Cologne.
Le i'oilerrainl de Neauhlles.
Esther.
La Mer et le Désert ou les Missionnaire.

en Amérique.
Une campagne d'hiver, souvenirs de la vie

militaire en Afrique.
La leçon d'une sour.
Les bains de Lavey.
Landais.
Tableaux Bibliques.
L'Espérance.
Une nuit ai calvaire.
Le pli smalheureux.
Fragment d'unî voyage autour du monde,
L'i nstallation dl'unuré.
Le départ d'un cur¿.
Le Staat Mrater île Pergulèze.
La couque du trépassé.
Chambord.
Aux Enfants.
La raite les Etifitits.-dialogue.
L'Eglise île la Madeleine.
eL chien ivalide.
Ute teupéte l'eau douce.
Lat vallée des moite.
Esto.-1793.
Le Fauteuil le Molière à Péziiuas.
Richard Cromwell.
Le franc higre.
Le Prétophtobe île la fert-sous-ouarre.
La vocation.
Une lecture de Romanttur.
Un amateur.
Le dernier lue de Normandie.
La baye-des-trépassés,
Abélard,
Toi qui passas 30 ans dans l'exil, ne reviens

pas dans ta patrie, le désespoir t' at-
tend.

L'ombre d'Eric,
L'homme dlevant l'orage.
L'Enpereur de la Doctrine chrétienne.
Le Jeudi-Saint à St.-Lenic du Minouri.
Cour Divine.

Voyez la 'elenni autatle.

fJecoaai très, bien I fatmille le M.1 azn1enazt en déêbargenent , et å vendi'
J. C Patîldinîg et je sais q e Madame Paul " - . le soussigné.
ding a été îotrmeitêe par ,des soulrances DE LIN.

etdI orspnan ]iîîm a-TTILE b" i" double, bouillie,d'esprit et de corps pendant lIers in- ERIQUES AFEU marqué' curr.
nées, et-qu'elle se pIrte :biei m1aitntenant GENEVIEVRE de >1 DeeKuypers"l
grcé à latêédechiîîedît Dr. Hlalsey. CHABONde Smith, deuble criblé.

A. L. BARNES, D.D C. E. LEVLY et Cie.
Qubec, 2juillet 1949.

DI3ILITE COMPLETE, MAI -
GREUR, CONSOMPTION du CORPS.

Ces infirmités sont quelques fois caractéri- SOMMAIRE DES

sées par ahissement, et un entièr épuise- LECTURES AU SALON.
ment de forces après tni exercice, sans que
Pappelit diminue. Chez d'autres indivi- RELIGION.
dlits, elles s'annoncent par un abattemen t. .c
et une lassitude temporaire, psr la pâleur Influence de la civisation chrétienne en

et l'altération lu visage, par une respira- Orient.

tion difficile, etc. D'autre cas presentent Le culte deîtarie.

alternativement de la constipation et dt re- Les scandales de Parts.
làcheient. De l'Ecriture Sainte.

Beaucoup de malhtureux atteints le ces D- l'existence de Dieu
fàlcheîuses mualdtlies doivent leur guérison au Le dimanche en Angleterre et en France.
vin des bois, Pendant les derniers mois,
nous avons eu l'occasion d'en constater POEDIIUE.
plus de mille applications par îles person- Considérations sur l'état général du pro-
ncs atteintes de ce genre de débilité. Clha- testantismte.
eune a recouvré la santé par 'usage qu'il Un Sermton de Diderot.
a. fait de cette médecine, comme nous Des associations rehgieuses.
lavons su ensuite. Plusieurs étaient at- L'atlheéisme allemand et le socialieme fran-
teintes le palpitation. de cSur, d(e dépres- L çats.
sion d'esprit et dl'îîue grande débilité. LElog de Vuuliaire ais nu concoutrs itPar
Les persontes miii >Ies le cette ceu' igorie lArtidétit
sont plus tjeittes à succomber (-d elles sont
attaquées néveremet) par ce que l'ur corps St. Fmroois Navierne peutsupiior:er toute la force de la nia- St. Frr

St. François de sales,


